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1. LA FORÊT MAUDITELA FORÊT MAUDITE

L’AMIRAL ET L’ANDOUILLE
Pris la main dans le sac alors qu’ils 

pillaient un poulailler, l’Amiral et l’Andouille 
sont forcés de s’enfoncer dans la forêt pour 

échapper à la colère des villageois.

Ce bois a la réputation d’être maudit, car 
les aînés qui doivent s’y exiler pour respecter 
la tradition du village n’en reviennent jamais...
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BRAVO L’ANDOUILLE ! T’AURAIS PU 
ÉVITER D’AMEUTER TOUT LE VILLAGE !

T’AS VRAIMENT LE DON DE TE METTRE LES PIEDS DANS LES PLATS. 

DÉSOLÉ L’AMIRAL, J’AI TRÉBUCHÉ DANS LE 
SEAU EN VOULANT ATTRAPER LA POULE.
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LAISSEZ-LES, ILS COURENT À LEUR PERTE ! 
EN S’ENFONÇANT DANS CE LIEU MAUDIT,  

ILS SE CONDAMNENT EUX-MÊMES.

DE TOUTE FAÇON, 
NOUS AVONS 

D’AUTRES CHATS À 
FOUETTER. IL NOUS 
FAUT PRÉPARER LA 
CÉRÉMONIE D’EXIL 
DE MAMATI. ELLE 
A ATTEINT SES 

80 PRINTEMPS ET, 
COMME LE VEUT 

LA COUTUME, IL LUI 
FAUDRA REJOINDRE 
SES AÏEUX DEMAIN.
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MAMATI, J’EN VEUX À TOUT LE VILLAGE ET AU ROI.  
TU ES MA SEULE FAMILLE DEPUIS QUE MAMAN ET PAPA  
SONT MORTS ET VOILÀ QU’ILS VEULENT T’ARRACHER  
À MOI AFIN DE RESPECTER LEUR FOLLE TRADITION. 

TU ES GRAND MAINTENANT, 
AMIK , À L’AUBE DE DEVENIR 

UN HOMME. TU SAURAS  
TE DÉBROUILLER SANS MOI. 

J’AI PRIS SOIN DE TOI ET  
JE SUIS FIÈRE DE CE QUE  

TU ES DEVENU. TU ES BON. 

UN DERNIER CONSEIL...  
NE TE METS PAS LE 
ROI À DOS, CAR IL 

POURRAIT TE REFUSER 
LA MAIN DE SA FILLE 

AMALA LE TEMPS VENU. 
VOUS VOUS AIMEZ 
DEPUIS QUE VOUS  
ÊTES ENFANTS.

ET SI NOUS PARTIONS POUR UN AUTRE VILLAGE ? 
PEUT-ÊTRE POURRIONS-NOUS ÊTRE ACCUEILLIS  

LÀ-BAS ? PEU IMPORTE, JE M’OCCUPERAI DE NOUS.  
TU L’AS DIT, J’AI GRANDI.

JE SAIS, MAIS DEPUIS QUELQUE TEMPS ON DIRAIT 
QU’ELLE S’ÉLOIGNE. ELLE EST DE PLUS EN PLUS 
DISTANTE ET SI ELLE ME REJETTE, PLUS RIEN 

NE ME RETIENDRA DANS CE VILLAGE.

NON AMIK, SI À 80 PRINTEMPS JE SUIS UN 
POIDS POUR TOUT UN VILLAGE, JE LE SERAI 

AUSSI POUR TOI. TU DOIS VIVRE TA VIE.  
J’AI VÉCU LA MIENNE, C’EST AINSI.
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NOUS L’AVONS ÉCHAPPÉ BELLE, CETTE FOIS.  
DANS CES BOIS, NOUS SOMMES EN SÉCURITÉ. 

PERSONNE NE NOUS A SUIVIS. 

RESTONS SUR CE SENTIER, IL NOUS MÈNERA BIEN QUELQUE PART.
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JE VIENS VOUS DEMANDER DE RENONCER À L’EXIL DE MAMATI. EN TANT QUE 
ROI, VOUS AVEZ LE POUVOIR DE FAIRE CESSER CETTE CRUELLE HABITUDE.

IL N’EN EST PAS QUESTION ! CES TRADITIONS SONT  
PLUS GRANDES ET PLUS ANCIENNES QUE NOUS.

LES GENS QUI NE SONT PLUS D’AUCUNE UTILITÉ POUR LA COMMUNAUTÉ 
DOIVENT PARTIR. LES RESSOURCES DU VILLAGE SONT LIMITÉES.

MAIS MAMATI EST 
ENCORE APTE À 

S’OCCUPER DU JARDIN  
ET DES PETITS ANIMAUX !

CESSE ! LA CÉRÉMONIE SUIVRA SON COURS COMME PRÉVU. JE VOUS HAIS !
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AMIK, VIENS !
TOUT ÇA EST INUTILE.

C’EST ÇA AMALA, TÂCHE DE LE 
RAISONNER. JE NE VOUDRAIS 

PAS AVOIR À SÉVIR.

C’EST MAMATI QUI EST CONDAMNÉE À SE FAIRE DÉVORER PAR LA 
FORÊT ET TU VEUX QUE JE RESTE LES BRAS CROISÉS ? JE DOIS PROUVER 

QU’ELLE A ENCORE SA PLACE PARMI NOUS. C’EST TROP INJUSTE.

ÇA NE SERT À RIEN DE CONFRONTER 
MON PÈRE, TU LE SAIS.

JE TE CROYAIS DE MON CÔTÉ. QU’EST-CE 
QUI SE PASSE, AMALA ? ON DIRAIT QUE 
TON ATTITUDE ENVERS MOI A CHANGÉ 

DEPUIS QUELQUE TEMPS.

NON AMIK, JE T’AIME TOUJOURS 
AUTANT. SI J’AI ÉTÉ UN PEU 

DISTANTE CES DERNIERS TEMPS, 
C’EST PARCE QUE MON CORPS 

S’AFFAIBLIT. SI J’EN TROUVAIS LA 
FORCE, JE PARTIRAIS AVEC TOI.
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LE SENTIER SE SÉPARE EN DEUX.  
QU’EST-CE QU’ON FAIT, L’AMIRAL ?

ON PREND À GAUCHE, 
C’EST LE CÔTÉ DU COEUR. 
ÇA NE PEUT ÊTRE QUE 

LE BON CHOIX. 

VOUS ÊTES UN GRAND ROMANTIQUE, CHEF.
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QU’EST-CE QUE C’EST QUE CET ENDROIT MALÉFIQUE ? JE COMMENCE À REGRETTER LES 
CALES DE BATEAU. LES RATS ÉTAIENT MOINS NOMBREUX QUE CES FICHUES BESTIOLES.

ET COURIR LE RISQUE  
DE SE FAIRE BASTONNER 

PAR DES VILLAGEOIS  
QUI AURAIENT EU L’ENVIE 

DE NOUS SUIVRE ?  
PAS QUESTION !

ON DEVRAIT PEUT-ÊTRE 
REBROUSSER CHEMIN, PATRON.

ALLEZ, VIENS. IL Y A UN PASSAGE 
PLUS PRATICABLE PAR LÀ.

HEU CHEF ! JE M’ENFONCE !

MANQUAIT PLUS QUE ÇA !
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MAMATI, TU AS EU LE BONHEUR DE NE PAS SUCCOMBER AUX MALADIES OU À QUELQUE 
VILAIN SORT. TA FILLE MUNA ET SON AMOUREUX TANIK, LES PARENTS D’AMIK, N’ONT PAS 
EU CETTE CHANCE QUAND ILS ONT ÉTÉ EMPORTÉS PAR LA RIVIÈRE. LA NATURE REPREND 

CE QU’ELLE DONNE QUAND BON LUI SEMBLE. TU AS EU UNE BELLE VIE, MAMATI, MAIS 
AUJOURD’HUI, IL EST TEMPS DE BOUCLER LA BOUCLE. ACCEPTE CE MODESTE REPAS, 

PRÉPARÉ PAR TES PAIRS. IL TE DONNERA LA FORCE DE SUPPORTER CET ULTIME VOYAGE.
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TU AS FAIT BEAUCOUP POUR 
LE VILLAGE. NOUS T’EN 

SOMMES RECONNAISSANTS.

MAIS IL EST TEMPS POUR TOI DE PARTIR.

IL EST VRAI QUE J’AI ATTEINT UN ÂGE VÉNÉRABLE.  
CE RITUEL EST DIFFICILE À ACCEPTER POUR MON PETIT-
FILS, C’EST POURQUOI IL M’A DÉJÀ FAIT SES ADIEUX. AMIK 

AURA ÉTÉ MA PLUS GRANDE RICHESSE. DORÉNAVANT,  
JE CONTINUERAI À VIVRE À TRAVERS LUI.
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JE VOUS LÈGUE TOUS MES BIENS. LÀ OÙ JE 
VAIS, ILS NE ME SERONT PLUS UTILES.

LEVONS NOS COUPES EN L’HONNEUR 
DE MAMATI ! PUISSENT NOS PENSÉES 
T’ACCOMPAGNER DANS TON PÉRIPLE.

UNE HAIE D’HONNEUR S’EST FORMÉE POUR CONDUIRE MAMATI VERS L’ENTRÉE DE LA FORÊT MAUDITE.  
EN SILENCE, LA VIEILLE FEMME SE RETOURNE POUR SALUER LES VILLAGEOIS UNE DERNIÈRE FOIS.
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TU VOIS, L’ANDOUILLE ! TOUT EN BAS, J’APERÇOIS 
À NOUVEAU LE SENTIER. DESCENDONS ! LA PENTE 

EST RAIDE.

NOUS N’AURONS QU’À NOUS 
AGRIPPER AUX BRANCHES.

ELLES N’ÉTAIENT PAS UN PEU TROP PETITES LES BRANCHES, L’AMIRAL ?

LA FERME ! 
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